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Le nom des rues

Mairie de Bléré – Conseil des Sages 

Régine Malveau, ancienne  chargée
d’études documentaires, 

retraitée du ministère de la Culture, 
a longtemps exercé au sein 

des archives départementales
et participé, à ce titre, à la publication 

de documents scientifiques 
de recherche.

François Cappelle, imprimeur à la
retraite a étudié les arts graphiques 

à Tournai, en Belgique. 
Très tôt passionné de photographie,

il a fait partie de clubs photos 
mais travaille seul aujourd’hui. 

Il s’est spécialisé dans 
le « Noir et Blanc » et les reportages.

Il officie également pour 
la mairie de Bléré.

Initié par la mairie de Bléré, ce dictionnaire a été élaboré 
par un groupe émanant du Conseil des Sages de la commune 

et piloté par Régine Malveau.
Il est le résultat d’un travail de trois années de recherches dans les fonds

d’archives et de l’exploitation d’une importante bibliographie.
À la fois livre d’histoire et de mémoire, il ne s’adresse 

pas uniquement aux érudits mais à tous les curieux 
et à toutes les personnes concernées par le passé de la commune.
Il permet à chacun de partir à la recherche de l’histoire d’une rue 

ou d’un lieu-dit, mais aussi d’approcher, au travers 
des 203 noms étudiés, l’évolution de la ville et de ses hameaux.

Cet ensemble exhaustif, présenté dans l’ordre alphabétique de tous 
les noms passés ou actuels, donne l’origine et le sens des mots, 

les modifications d’appellation et les dates ou périodes 
de ces changements. 

Le tout est illustré de documents iconographiques, souvent inédits, 
et de photographies contemporaines de François Cappelle.

Familiers ou pas, tous ces noms sont révélateurs de l’hommage 
rendu à des personnages illustres ou tombés dans l’oubli, de l’existence

d’activités anciennes sur le territoire blérois, 
de la présence d’édifices actuels ou disparus.

Dans tous les cas, cet ouvrage nous invite à découvrir ou redécouvrir 
autrement la commune de Bléré et ses rues et lieux-dits constitutifs 

du patrimoine de ses habitants.
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Initié par la mairie de Bléré, ce dictionnaire a été élaboré par 
un groupe émanant du Conseil des Sages de la commune et 
piloté par Régine Malveau.
Il est le résultat d’un travail de trois années de recherche dans 
les fonds d’archives et de l’exploitation d’une importante 
bibliographie.
À la fois livre d’histoire et de mémoire, il s’adresse à tous les 
curieux et toutes les personnes concernées par le passé de la 
commune.
Il permet à chacun de partir à la recherche de l’histoire d’une 
rue ou d’un lieu-dit, mais aussi d’approcher, au travers des 
203 noms étudiés, l’évolution de la ville et de ses hameaux.
Le tout est illustré de documents iconographiques, souvent 
inédits, et de photographies contemporaines de François 
Cappelle.
Familiers ou pas, tous ces noms sont révélateurs de l’hommage 
rendu à des personnages illustres ou tombés dans l’oubli, de 
l’existence d’activités anciennes sur le territoire blérois, de la 
présence d’édifices actuels ou disparus.
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la rue s’est appelée «route ou Grand chemin de Bléré
à Saint-Georges». Au début du XXe siècle, ce chemin
est dans le plus mauvais état, impraticable en hiver
depuis le commencement du cimetière jusqu’à la
planche du ruisseau près la métairie de la Grange
selon le rapport fait au préfet. Le maire « constatant
que ce chemin, important et fréquenté, a vu sa lar-
geur réduite du fait de la plantation de haies et de
l’élargissement des fossés », demande qu’on réta-
blisse sa largeur initiale de 18 pieds. Le début de la
route longeant le jardin public jusqu’à « la Grange »
a été dénommé « André Delaunay » par délibération
municipale du 7 septembre 1944, ratifiée le
9 décembre de la même année.
Datation : Cité en 1965 (BM n°1)
Dénominations précédentes : Saint-Georges (route de) 
Cité en 1801 (BM n° 7, 1969) ; Bléré à Francueil (chemin de)
Cité en 1826 (cadastre nap.)
Localisation : F3 (plan ville) ; ZL (plan cadastral)

18 Juin 1940 (rue du)
Nom donné en hommage à Charles de Gaulle, géné-
ral, homme politique français, président de la
République (1890-1970). 
En juin 1940, la Touraine et le canton de Bléré sont
au cœur de l’actualité du conflit de la Deuxième
Guerre mondiale. Conformément aux instructions
préfectorales, Bléré organise la « Défense passive » et
se prépare, le 10 juin, à construire une ligne de tran-
chées, quai Bellevue, port de l’Est, rue Belle prolon-
gée, mail Victor Hugo et rue des Merlets. Mais elle
s’occupe également de fournir des hébergements
aux réfugiés venus du nord puis doit faire face au
repli du gouvernement en Touraine face à l’avancée
des allemands sur Paris. Bléré héberge durant
3 jours, les 12,13 et 14 juin, une grande partie des
effectifs du ministère de la Guerre avant le départ de

11 Novembre 1918 (avenue du)
Ce nom a été donné à une portion de l’ancienne

route allant à Saint-Georges sur Cher pour commé-
morer la fin de la Première Guerre mondiale. Un

monument réalisé par le sculpteur statuaire Paul
Lefebvre pour rendre hommage à ces soldats morts
pour la France se dresse encore sur la place voisine.
Cet édifice en pierre calcaire de 5 m de hauteur,
inauguré en 1923, sera déplacé en 2018 sur le parvis
de l’Hôtel de Ville afin de faciliter le déroulement des
cérémonies de célébration. Avant de porter ce nom,

Dictionnaire

Inauguration 
du monument
aux morts 
le 8 juillet 1923 
(© photo Georges
Lemaître, 
Lux In Fine. 
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commune un lieu recherché pour le passage vers la
zone libre. Auparavant, cette rue s’est longtemps
appelée « rue de Cormery ». Dans l’inventaire des
titres des fiefs de l’abbaye de Saint-Julien datant de
1609, la déclaration de la maison et terre du « Grand
Jardin » situe la propriété le long du « chemin de
Bléré à Cormery ». Cette appellation est reprise en
1822 dans le procès-verbal de reconnaissance des
chemins vicinaux : « en sortant de la rue Sainte-
Catherine le chemin [de Cormery] n’a que quatre
mètres entre les pignons des maisons ». Ce nom est
bien évocateur des trajets anciens reliant Bléré à
Cormery, commune très fréquentée pour sa célèbre
abbaye. Il a été conservé jusqu’en 1970 même si la
voie est citée sous le nom de « chemin des Canaux »
en 1792 et sous celui de « Grand Jardin » sur le plan
cadastral de 1826. Au début de la Seconde Guerre
mondiale, les terres de la propriété du « Grand
Jardin  » ont servi de lieu de passage aux candidats
vers la zone libre.
Datation : Délibération municipale du 19/12/1970
Dénominations précédentes : Cormery (rue de) Cité en 1609
(ADIL : H.513) ; Canaux (chemin des) Cité en 1792 (ADIL :
Edep.027/1O37)
Localisation : A3/B3 (plan ville) ; AE (plan cadastral)

8 Mai 1945 (rue du).
Ce nom a été donné pour commémorer la fin de la
Deuxième Guerre mondiale. Auparavant, la rue porte
le nom de « rue Belle prolongée » puisqu’elle corres-
pond au prolongement de la « rue Belle ». Une délibé-
ration du 30 octobre 1792 évoque déjà l’ouverture
d’une rue menant de la « rue de Vienne » (actuelle rue
Gambetta) à la rivière du Cher connue sous l’Ancien
régime sous le nom de « chemin de l’Aumône » car il
mène à l’hospice situé à l’emplacement de l’ancienne
gendarmerie devenue aujourd’hui maison de la

48

celui-ci à Bordeaux. Le général de Gaulle, alors sous-
secrétaire d’état à la Guerre, loge les 11 et 13 juin, à
Azay-sur-Cher au château de Beauvais et c’est depuis
cette résidence qu’il participera le 13 juin au Conseil
suprême interallié à la préfecture de Tours. Cette
réunion ne permettra pas aux alliés de s’entendre sur
les suites à donner au conflit et débouchera sur l’ar-
mistice signée au nom de la France par Philippe
Pétain, le 22 juin suivant. Quant au général de
Gaulle, il rejoindra l’Angleterre et c’est depuis la
B.B.C. de Londres qu’il lancera le 18 juin son appel
aux français pour continuer la lutte. Il est peu proba-
ble que des Blérois aient entendu ce message car, à
cette date, les allemands sont à Amboise et se diri-
gent le 19 sur Bléré qui se vide de ses habitants. Les
combats s’engagent, le pont de Bléré est détruit par
l’armée française ce qui n’empêche pas les allemands
de prendre possession de la ville le 22 juin au matin.
Le tracé de la ligne de démarcation imposée par les
vainqueurs lors de la signature de l’armistice, coupe
la France en deux parties. De direction est-ouest elle
forme un angle à 95° au niveau de Bléré pour obli-
quer en direction du sud-ouest ce qui fera de notre

Les terres 
de la propriété 
du Grand Jardin, 
situées rue du 
18 juin 1940, 
ont servi de lieu 
de passage en zone
libre durant 
la Seconde Guerre
mondiale 
(© photo Régine
Malveau).  
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Communauté de communes. Le 27 octobre 1470,
Raoulin le Boucher y possède « l’Aître Cailleau ». Ce
n’est que le 22 mai 1899 que la commune achète du
terrain pour la construction de cette nouvelle rue.
Comme en témoignent les recensements de popula-
tion, ce quartier se développe après le transfert du
cimetière voisin et l’installation à sa place du marché
des bêtes à cornes en mai 1859.
Datation : Cité en 1966 (BM n°2 )
Dénominations précédentes : Belle Prolongée (rue) 
Cité en 1928 (Edep.027/1D2) ; Aumône (chemin de l’) 
Cité en 1780 (ADIL : H.513)
Localisation : D2/D3 (plan ville) ; AC (plan cadastral) 

Aigremonts (chemin des) 
Ce nom provient du latin Acer, Acris qui veut dire
pointu, aigre et de Mons qui signifie mont et corres-
pond à Bléré à un lieu situé au sud de la commune et
dominant la vallée du Cher.C’est cette situation qui
justifie la présence du moulin cavier construit en

Moulin des
AIgremonts 
(© photo François
Cappelle).

Rue Belle prolongée,
actuelle rue 
du 8 mai 1945,
débouchant 
sur la rue Gambetta 
en franchissant 
le ruisseau du
Vaugerin, 
carte postale 
début XXe s. 
(© coll. Régine
Malveau).
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